
L e 8 octobre, Macron 
organise à Montpellier le 
premier sommet Afrique-

France de son mandat pour lequel 
il promet « le sommet du nouvel 
imaginaire entre pays » avec un 
« New Deal » de financement 
des économies africaines qui se 
fera « d’égal à égal » et mettra 
au centre la jeunesse africaine. 

Il n’a pas prévu de parler des 
droits des centaines de milliers 
de sans-papiers qui vivent en 
France, dont la très grande majo-
rité vient de quelques pays afri-
cains. Puisque ce n’est pas au 
programme du sommet, nous 
les mettons au cœur de notre 
contre-sommet !

ARRACHONS NOS DROITS !
Alors que l’État français dénonce 
les violations des droits humains 
là où ses intérêts le lui per-
mettent, il est bien plus com-
plaisant avec les dirigeants des 
anciennes colonies françaises 
en Afrique subsaharienne qui 
réduisent les libertés publiques 
ou contournent la Constitution 
pour briguer un nouveau man-
dat. La France veut défendre son 
« pré-carré » en Afrique, mais 
son influence économique ne 
cesse d’y décliner face aux États-
Unis, à la Chine et ou à d’autres 
européens. 

Nos frères et sœurs en Afrique 
subissent toujours l’implantation 
de multinationales qui accaparent 
les terres, polluent, détruisent les 
forêts et spolient les richesses 
avec la complicité des dirigeants 

POUR CONTACTER LA MARCHE DES SOLIDARITÉS : FB : HTTPS://WWW.FACEBOOK.COM/MARCHESOLIDARITES
INSTAGRAM : HTTPS ://WWW.INSTAGRAM.COM/MARCHEDESSOLIDARITES/

TW : HTTPS://TWITTER.COM/MSOLIDARITES ~ MAIL : MARCHE-DES-SOLIDARITES@RISEUP.NET

CONTRE-SOMMET AFRIQUE-FRANCE 7, 8 ET 9 OCTOBRE À MONTPELLIER :

africains. S’ils et elles quittent 
leur pays, parviennent à survivre à 
la traversée et enfin arrivent dans 
les pays d’émigration comme la 
France, alors l’État les harcèle, les 
prive de droits et les livre à un 
patronat sans scrupules.

Les sans-papiers ont travaillé 

en première ligne pendant le 
confinement en France, dans 
les métiers de la livraison, du 
nettoyage, sur les chantiers ; ou 
alors ont été licencié.e.s, sans 
aucune chance d’aide financière 
et sans droits. Pourtant Macron 
n’a eu qu’un mot à leur égard : 
« Vous avez des devoirs avant 
d’avoir des droits ».

LA SOLIDARITÉ N’A PAS DE 
PAPIER, PAS DE FRONTIÈRES, 
PAS DE NATIONALITÉ
Face à la politique meurtrière et 
au silence coupable de nos diri-
geants, nous devons lutter pour 
nos libertés et pour l’égalité ! Ce 
contre-sommet est l’occasion de 
rappeler à ces gouvernements que 
nous refusons d’être la monnaie 
d’échanges de leur grand marché 
néocolonial.

Les collectifs de sans-papiers 
et la marche des Solidarités por-
teront leurs revendications à 
Montpellier lors d’une manifes-
tation d’ouverture (7 octobre), 
de forums de rue (8 octobre) et 

d’une grande manifestation de 
clôture (9 octobre à 15 h au parking 
Arceaux) de ce contre-sommet 
Afrique-France. 

Des autocars sont prévus au 
départ de Paris dans la nuit du 6 
et du 8 octobre. Si vous souhaitez 
vous inscrire, contactez la marche 
des Solidarités !

Rappelons aux gouvernants 
que la solidarité n’a pas de papier, 
n’a pas de frontières, et n’a pas de 
nationalité ! Que la solidarité, c’est 
la lutte ! Une lutte internationale 
contre le système injuste des 
frontières qui brise des commu-
nautés, des vies, qui dominent les 
plus pauvres et les plus précaires ! 

Le 9 octobre, marchons 
nombreux.euses à Montpellier 
pour exiger :

LA LIBERTÉ DE CIRCULATION 
ET D’INSTALLATION

~
LA FIN DES EXPULSIONS 

DEPUIS LA FRANCE

~
LA RÉCIPROCITÉ DES VISAS 

ENTRE LA FRANCE ET LES PAYS 
AFRICAINS

~
LA RÉGULARISATION DE  

TOU.TE.S LES SANS-PAPIERS

Nous marcherons nombreux.euses 
pour notre camarade Boubou 
Doukara, membre du collectif 
des sans-papiers de Montreuil 
qui a été arrêté par la police puis 
expulsé le 7 septembre vers le 
Mali.

IL EST FINI LE TEMPS DES COLONIES, 
OUVREZ LES FRONTIÈRES !


